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Les personnalités de 
La Semaine

Cette  fois encore, ils seront au rendez-vous. Mercre-
di 13 novembre, Béatrice et Maurice Lausch, les pa-
rents de Marie, Graziella et Jean-François Dymarski, 
ceux de Mathias se tiendront devant les deux cœurs 
entrelacés de la place Jeanne d’Arc à Metz. Ceux de 
leurs enfants. Ce même jour, il y a neuf ans, ils étaient 
à un concert au Bataclan.  Vendredi soir de fête et de 
rires. Vendredi soir comme les autres que des ter-
roristes ont fait basculer dans l’horreur et la dou-
leur éternelle. Vous connaissez forcément leur his-
toire si vous êtes mosellan. Elle fait partie de nous. 
Ceux qui l’ont raconté et continuent de le faire au-
jourd’hui sont les parents de Marie et Mathias, leurs 
amis  aussi.
Au  lendemain de leur disparition, la chaîne du souve-
nir s’est créée, invitant tous ceux qui les ont connus à 
se souvenir, à dire qui étaient ces deux jeunes amou-
reux de 22 et 23 ans, si beaux et souriants. Affi r-
mer qu’ils aimaient la vie, les autres, les voyages, la 
fête. Et que jamais rien ni personne ne pourrait tuer 
cela. Ceux qui restent se sont donc fait la promesse 
de continuer. Malgré le vide immense et la peine in-
consolable, malgré le fi l fragile qu’est devenue leur 
vie et qu’il serait plus facile de quitter. Quelques jours 
après la disparition de Marie et Mathias, une  asso-
ciation est née, portée par leurs copains et leurs pa-
rents. Ils ont vu grand 
forcément. Un concert 
organisé à Bliiida avec 
des artistes locaux dont 
Cascadeur. L’association 
n’a jamais cessé de se di-
versifi er et de porter de 
nouveaux projets. Aux 

concerts, s’est ajoutée une marche organisée chaque 
année pour relier les deux villages de Marie et Ma-
thias : Saint-Julien et Ancy-Dornot, des bourses ont 
été créées pour récompenser des jeunes dont les 
projets racontent une histoire qui aurait bien plu à 
Marie et Mathias, qui fait honneur à leur mémoire. 
50 000 euros ont déjà été distribués, entièrement ré-
coltés grâce au  mécénat.
Depuis  son origine, l’association soulève des mon-
tagnes, et les parents de Marie et Mathias sont l’in-
carnation de cette force et de cette détermination. 
Depuis le premier jour, leurs papas en ont été les 
porte-voix. Unis dans la même douleur, ils ont été 
partout où ils l’ont jugé nécessaire pour le souvenir 
de  leurs enfants. Devant la justice, les politiques, les 
médias. Avec une dignité qui force le respect. Cette 
semaine qu’ils détestent leur rappelle encore plus 
fort que d’habitude la perte de leurs enfants. Mais 
une nouvelle fois, c’est du côté de la joie et de l’espoir 
qu’ils ont choisi de se  ranger.
Depuis  trois ans, les concerts ont disparu, c’est dé-
sormais avec des fl eurs que l’histoire se poursuit. 
Elles sont savamment mises en scène sur le mémo-
rial de Marie et Mathias par Rachel Papa. La musique 
résonne dans la Jehanne, du jazz cette année. Ren-
dez-vous est  donc pris le samedi 16 novembre sur la 

place Jeanne d’Arc, avec 
une fl eur à la main et tout 
le reste dans le cœur. En-
suite il y aura les dix ans. 
Les parents de Marie 
et Mathias ont déjà des 
idées. On s’en  doutait.

Les  parents 
de  Marie et  Mathias

Aurélia  Salinas rédactrice  en  chef

Les parents de Marie et Mathias 
entourent François Grosdidier devant le 
mémorial en l’honneur de leurs enfants.
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